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actions, sur l’indifférentisme rel gieux, sur le mépris de l'autori é 
religieuse, sur l’arrivisme
Il ne sert de rien de nous faire illusion, Vénérés et bien chers 

Confrères ; si nos efforts ne s’int pirent pas de ces principes, dis
cours et action vigoureuse sont voués à la stérilité.

Des associations basées uniquement ou principalement sur 
les diverses nécessités d’ordre matériel plus vivement ressenties 
par les classes qui veule it s’organiser ; des associations qui ne 
se grouperaient pas ouv< rtement et résolument sur le terrain des 
vérités surnaturelles et ne feraient pas profession dans la vie prati
que des principes de la foi et de la morale chrétienne ; des associa
tions fondées sur l’équivoque et sur les concessions commodes ; des 
associations qui, tout en acceptant d’être catholiques de nom, ne 
souffriraient jamais de se réclamer du Pape ; des associations dont 
les memlres ne supporteraient pas qu’on leur parle des droits de 
l’Église et du Pape ; des associations qui ne craindraient pas 
d’adopter le langage et les méthodes des partis indifférents, anti- 
chrétiens et antisociaux ; des associations qui dans leur pro
gramme ne tiendraient pas compte de la vie paroissiale, centre et 
cellule de la vie chrétienne ; des associations qui ne prêteraient 
obéissance à l’autorité ecclésiastique que pour autant qu’elle se 
plierait à toutes leurs prétentions, et qui, dans le cas contraire, 
critiqueraient cette autorité, se déroberaient, se dissoudraient, en 
arriveraient même à se proclamer,par exemple,catholiques indépen
dantes ; des associations dont les chefs ne mériteraient que 
l’épithète, peu élégante mais si expressive, d’arrivistes ; des 
associations, en un mot, qui viseraient la conquête d’avantages 
matériels plus que la formation de l’esprit chrétien, finiront inévi
tablement par se diviser, s’étioler et disparaître, ou, le cas n’est

Iias rare, s’en iront échouer, sort plus honteux que la mort, dans 
e camp même du libéralisme, c’est-à-dire des ennemis de Jésus- 
Christ et de V Église.

Tel est le seul motif, nous n’en pouvons douter, pour lequel 
l’Action catholique eut jusqu’ici tant et de si amères désillu
sions.

Voilà la vérité, et elle ne s’oublie pas. On ne peut espérer 
voir réalisé le programme de l’Action catholique que par des 
caractères intégralement et sincèrement chrétiens, des con
sciences solidement et profondément chrétiennes : ce n’est pas 
le nombre des soldats, mais seulement la pureté et la fermeté des 
caractères qui assureront la victoire dans les batailles auxquelles 
nous sommes conviés au nom de Dieu, pour la gloire de Jésus- 
Christ et de son Église, sous la conduite du Pape, vicaire de 
Jésus-Christ et chef visible de l’Église.

(à suivre)


